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Basket - Pro A - 5e j. - Orléans chute à Chalon 

 
Vainqueur de ses cinq premiers matches, 
Orléans a enregistré sa première défaite de la 
saison vendredi soir à Chalon-sur-Saône (65-
59). Un peu plus tôt dans la soirée, 
Gravelines-Dunkerque a dominé sans 
trembler le promu Besançon (86-68) et s'est 
emparé provisoirement de la deuxième place du 
Chalmpionnat en attendant les rencontres de 
samedi, et notamment le match du Mans, 
désormais seule équipe invaincue du 
Championnat, face à Hyères-Toulon. 
 
Le leader de Pro A se savait en danger vendredi 
au Colisée, où Chalon-sur-Saône avait déjà 

signé 2 victoires cette saison, face à Vichy et Dijon. Dès l'avant-match, la présentation 
type NBA avec un élan farouche - l'emblème du club - avait mis la pression sur les 
visiteurs du soir. D'entrée, la belle mécanique d'Orléans sembla grippée, avec neuf 
malheureux points inscrits en dix minutes. Heureusement pour le leader, Chalon n'était guère 
plus adroit (14-9). Le deuxième quart-temps confirma la tendance : ce n'était pas la fête de 
l'adresse. Les deux équipes rejoignaient les vestiaires avec un pourcentage flirtant avec les 
30% et un très court avantage - de trois points (24-21) - pour Chalon, grâce à une action à 
trois points de Jérôme Schmitt (11 points, 5 rebonds). 
 
Banks trop maladroit à longue distance 
En fin de première mi-temps, Philippe Hervé avait appelé un temps mort pour insister sur un 
point précis : les rebonds. Son équipe était déjà dominée dans ce domaine à la pause et allait 
finir la partie avec presque moitié moins de rebonds : 25 contre 45. Les Orléanais n'ont même 
capté que trois rebonds offensifs, contre 13 à leurs adversaires. Les joueurs de Greg Beugnot 
ont parfaitement su capitaliser sur leurs secondes chances pour s'échapper dans un troisième 
quart-temps au cours duquel ils ont marqué seulement un point de moins que dans toute la 
première période. Grand artisans de ce réveil, le duo américain Zack Wright (19 pts, 9 rbds) 
et Darnell Harris (14 pts, 7 rbds), sans oublier l'inoxydable Stéphane Risacher (17 pts, 7 rbds, 
ici face à Anthony Dobbins, photo L'Équipe). En face, l'attaque de l'Entente n'a jamais 
vraiment décollé, avec un Cedrick Banks beaucoup trop maladroit derrière l'arc (1/7 et 14 pts 
au final). 

 


